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Ainsi, plusieurs victimes
se plaignent des escroque-
ries de ces toubibs autopro-
clamés qui se baladent de
souk en souk afin d’écouler
leur supposée panacée
contre de faramineuses
sommes. C’est en toute
impunité que ces “guéris-
seurs” de toutes les mala-
dies et de tous les maux
sévissent dans les localités
de la Kabylie, et ce, nonobs-
tant le fait que cette métho-
de obscurantiste est interdi-
te par les dispositions régle-

mentaires régissant la pra-
tique médicale et médicina-
le. Dans la localité de Souk-
El-Ténine, daïra de
Maâtkas, où se tient un mar-
ché bihebdomadaire tous
les lundis et jeudis, comme
d’ailleurs dans d’autres
souks des différentes
contrées de la Kabylie , ils
sont deux ou trois qui arri-
vent tôt le matin pour y ins-
taller leur “cabinet” de fortu-
ne en attirant leurs proies
par de très forts décibels. Le
désespoir de certains

patients fait qu’ils se lais-
sent malheureusement ten-
ter par ces remèdes miracu-
leux (potions magiques,
plantes alchimiques…) dans
l’espoir de voir leurs maux
disparaître en un temps
record, comme prétendu
par ces pseudo-toubibs. 

«Leurs soi-disant médi-
caments sont beaucoup
plus chers que les meilleurs
antibiotiques existant en
pharmacie !» dira avec un
brin d’ironie un enseignant à
Souk-El-Ténine. Bien plus,

la crédulité excessive des
citoyens fait qu’ils croient
même au miracle comme la
guérison des maladies chro-
niques tels l’hypertension
artérielle, le diabète, le rhu-
matisme... En fait, jurant par
tous les saints que leurs
solutés magiques sont
d’une efficacité redoutable,
ces charlatans arrivent, par
leur rhétorique bien calcu-
lée, à persuader de nom-
breux malades qui se font
ainsi arnaquer à leur grand
désarroi. 

C’est dire enfin que cette
impunité, qui a libéré le
champ au charlatanisme, a
laissé perplexes quasiment
tous les scientifiques, étu-
diants et autres citoyens qui
s’interrogent sur la facilité
déconcertante avec laquelle
ces escrocs se font de l’ar-
gent en profitant de la naï-
veté des malades. 

Aussi, même la gent
féminine n’échappe pas à la
tentation du gain facile. 

Des femmes qui s’impro-
visent en messies et autres

«Lallas» sont légion dans
de nombreux villages. 

Elles prétendent prédire
l’avenir, guérir les maux,
donner la fertilité, promettre
le mariage, la prospérité et
tutti quanti. C’est dire enfin
que ces pratiques ne sont
pas si révolues que ne le
pensent certains. 

Et tant qu’il y aura enco-
re de la crédulité et de l’im-
punité, c’est certain que le
charlatanisme aura encore
de beaux jours devant lui. 

Kamel Akrour

L’actualité nationale est marquée ces jours-ci
par d’incroyables scandales liés à la pratique
«médicinale» où d’innombrables «illuminés»
continuent à sévir avec leur charlatanisme en
dupant de nombreuses petites gens souvent
désespérées et bien trop crédules. La Kabylie
n’y échappe pas. 

Le Mouvement démocratique,
social et laïque (MDSL) a été créé
le 1er novembre 2008 pour organi-
ser une réflexion collective autour
des difficultés sans précédent que
traverse le pays et élaborer une
stratégie de lutte de sortie de crise. 

Le MDSL combat résolument le
système rentier qui appauvrit le
pays et hypothèque son avenir,
ainsi que l'islamisme politique fos-
soyeur des libertés. Le MDSL veut
passer à un niveau supérieur de
son développement et peser plus
fortement dans le sens du progrès
et du bien-être du peuple algérien.

- Notre objectif numéro un est
d’ouvrir la voie à une ère de paix
durable en garantissant la sécurité
du citoyen par la lutte inflexible

contre le terrorisme islamiste et la
reconstruction progressive de
l’Etat et la consolidation de ses
institutions. 

- Notre ambition est de refon-
der et de reconstruire un pays que
le système islamo-conservateur
en vigueur a ruiné par la corrup-
tion, les archaïsmes d’un autre
âge, la concussion et un trabendis-
me ravageur élevé au rang de cul-
ture.

- Notre volonté est de faire de
l’Algérie une République laïque,
fondée sur l’égalité de tous ses
citoyens, notamment celle qui doit
enfin prévaloir entre les femmes et
les hommes, ouverte aux valeurs
universelles de liberté et d’huma-
nisme, fière de son histoire millé-

naire, respectueuse de son patri-
moine arabo-berbère, de sa diver-
sité et de ses richesses culturelles
et linguistiques, enfin une
République où l’exercice de toutes
les libertés est effectivement
garanti par la loi et les faits .

- Notre vœu essentiel aussi est
de construire un système socio-
économique productif favorisant
l'accumulation nationale et garan-
tissant la satisfaction des besoins
sociaux fondamentaux du citoyen.

Pour atteindre ces objectifs le
MDSL appelle les forces du travail,
de la production, les intellectuels,
les cadres des secteurs d'Etat et
du privé, les enseignants, les étu-
diants, les femmes, les jeunes,
toutes et tous les patriotes à ren-

forcer les rangs de ce nouveau
mouvement pour en faire une
force de proposition et de change-
ment capable du renouveau

Pour mieux connaître le
Mouvement démocratique social
et laïque, les membres fondateurs
du mouvement vous invitent à une
conférence-débat qui se tiendra le
jeudi 25 décembre 2008 à 14
heures, au 67 boulevard Krim-
Belkacem (Telemly) Alger.

Une campagne d’adhésion et
de soutien est ouverte aussi en
direction de toutes et de tous pour
rejoindre le MDSL et participer
avec lui au combat pour une
République démocratique, sociale
et laïque, et contribuer au vaste
chantier de reconstruction du

pays. 
Afin de pouvoir vous contacter

et vous transmettre toutes les
informations concernant le MDSL,
nous souhaiterions dans la mesu-
re du possible, recevoir vos coor-
données (nom, prénom, adresse,
numéro de téléphone, mail). Vous
pouvez nous les transmettre par la
voie que vous jugerez la plus
appropriée.

Voici nos coordonnées :
Comité national de préparation
des assises du MDSL
8 rue, des frères Adder Alger 
(ex-siège du PAGS, Ben-M’hidi).
Téléphone : 07-94-69-19-66
Mail: mdshachemi@yahoo.fr
Site : http://mdls.fr.gd/

SKIKDA/TESTS PSYCHOTECHNIQUES
POUR L’ACCÈS AUX POSTES D’EMPLOI

Votre recrutement dépendrait
de Mohaned ou Ammar ! 

Votre sort professionnel
dépendrait de la bonne
réponse formulée. Ou, peut-
être, du goût inavoué cor-
respondant à celui du recru-
teur !«Mais laquelle juste-
ment ?», rétorque une can-
didate ayant refusé d’y
répondre. 

«Je ne sais si l’encadreur
ou le recruteur a les mêmes
goûts que moi ! Ou a une
même conception de
l’amour que la mienne !». 

Un autre candidat aura
cette remarque pertinente :
«On vous prend pour le din-
don de la farce. Et ça vous
donne l’impression que les
jeux sont faits et que les
postes pour lesquels vous
avez postulé sont déjà
réservés !» 

Aussi paradoxale que
cela puisse paraître, les
questions au sujet de
Mohaned et de l’amour ont
été posées à des diplômés

de filières scientifiques et
techniques. Alors que celle
relative au statut familial a
ciblé les agents de sécurité
postulant pour la direction
de l’éducation. 

Au vu de la loi, aucun
texte ne définit la manière et
le choix des questions
incluses dans les entretiens
psychotechniques. 

C’est spontané, pour ne
pas dire aléatoire. Pourtant,
à la rigueur, selon les expli-
cations d’un homme de loi,
«les objectifs et les finalités
pour le sélectionneur et le
sélectionné sont nobles. 

Normalement, ce sont
des bureaux d’études avec
des recruteurs et des enca-
dreurs spécialisés en psy-
chologie, qui prennent en
charge ce volet. 

Pour les postes d’emploi
dans le secteur écono-
mique, notamment indus-
triel, c’est à des éminences

en psychologie industrielle
qu’échoit la mission de faire
le bon tri des candidats.
Sonatrach aurait pris
conscience de l’impératif de
cette étape et a prôné cette
stratégie, en recourant aux
expériences des BET et des
instituts spécialisés en la
matière». 

Pour un autre expert, «le
rôle fondamental des entre-
tiens psychotechniques a
été délaissé. 

Le résultat, il est là incon-
testable : l’administration
regorge de gens inaptes à
faire face aux conflits pro-
fessionnels et aux facteurs
exogènes, comme la pres-
sion de l’environnement
proche. 

Parfois, ce sont des
«débiles» qui commandent
les destinées de services
compétents dans des direc-
tions bien définies». 

Justement, quels sont
les objectifs et les finalités
des tests psychotechniques
pour le sélectionneur ? On
peut en énumérer quelques-
uns : recueillir les informa-
tions nécessaires sur
chaque personne rencon-
trée pour pouvoir prendre

une décision, effectuer un
choix en fonction de critères
objectifs et subjectifs, dia-
gnostiquer les aptitudes
réelles et profondes des
candidats lors de la sélec-
tion, vendre l'attrait du poste
proposé et négocier les
conditions d'un contrat pou-
vant satisfaire les deux par-
ties, être pertinent dans le
choix (le coût d'une
embauche ratée est élevé)
et crédible vis-à-vis de vos
collaborateurs. 

Et pour le sélectionné ?
En voici quelques-uns : l'en-
treprise et le poste sont-ils
en accord avec ses aspira-
tions, démontrer qu'il est
bien l'homme du poste, don-
ner la meilleure impression,
convaincre l'autre «qu'il est
le candidat idéal» et bien
posséder et analyser l'infor-
mation pour pouvoir prendre
une décision.

En conclusion : quel est
le lien entre Mohaned et la
conviction que le candidat
est l’homme de la situation?
Cela peut faire l’objet d’une
question d’un test psycho-
technique ! 

Zaïd Zoheïr

«Quel est ton préféré des deux : Mohaned ou
Ammar ?», «Qu’est ce que l’amour ?», «Etes-
vous marié ou célibataire ?». Telles sont, entre
autres, les questions posées aux candidats
dans différents tests psychotechniques pour
l’accès à des postes d’emplois dans les institu-
tions publiques et administratives. 

Appel du Mouvement démocratique social et laïque – MDSL

AFFAIRE DES 400 MILLIONS
VOLÉS AU BUREAU DE POSTE
DE RAFFOUR, À M’CHEDALLAH

Le facteur condamné
à 4 ans de prison ferme
Le verdict concernant l’affaire des 400 millions de

centimes volés au niveau du bureau de poste de Raffour,
dans la commune de M’chedallah, au mois de mai der-
nier, est tombé hier. Pour rappel, le procès a eu lieu la
semaine dernière au niveau du tribunal de Bouira. 

Ainsi, le receveur, T. M. A., qui était sous mandat de
dépôt et à l’encontre duquel  le procureur avait requis 7
ans de prison ferme, vient d’être condamné à seulement
2 ans de prison et 200 000 DA d’amende. L’accusation
portée contre lui de vol caractérisé a été retirée pour ne
retenir que la mauvaise gestion. 

Par contre, les deux autres responsables, à savoir le
facteur Z. M., et le guichetier A. B., tous deux en liberté
provisoire, contre lesquels le procureur avait requis 5 ans
de prison ferme pour chacun d’eux, viennent de
connaître des verdicts diamétralement opposés. 

Pour le facteur Z. M., la condamnation est plus sévè-
re, puisque le tribunal, après l’audition des trois inculpés,
a finalement conclu que le facteur est le principal accusé
et l’auteur du vol. Par conséquent, le mis en cause a été
condamné à 4 ans de prison ferme avec mandat de
dépôt et une amende de 200 000 DA, ainsi que la resti-
tution des 400 millions volés. Pour le troisième accusé,
en l’occurrence le guichetier A. B., le tribunal a prononcé
le non-lieu.

Les deux accusés disposent de huit jours pour faire
appel auprès de la cour de Bouira. 

Y. Y.

KABYLIE

Guérisseurs, raqis, exorcistes
et autres charlatans sévissent


